
Gaud Marcel, né le 4 janvier 1908 à Annonay (Ardèche) d’une famille de 
quatre enfants dont trois garçons et une fille. Le père dirigeait une 

entreprise de transports à cheval à Annonay. Marcel était marié depuis le 8 
mai 1937 à Anne-Marie Bénévent, sans enfant et domicilié à l’Etrat (Loire) 
à quelques kilomètres de St Etienne où il travaillait dans les Ets Ratier chez 

un grossiste en alimentation comme représentant en épicerie en gros jusqu’en 
décembre 1942. Son frère Roger, Chef d’équipe dans l’affûtage et le 
montage de moteurs d’avions à l’Usine métallurgique « SCEMM » de St 

Etienne intervient auprès de la direction de l’usine pour l’embaucher en tant 
que « requis » jusqu’en août 1943 à fin d’échapper au STO (Service du 
Travail Obligatoire) et à un départ pour l’Allemagne. De la « SCEMM », il 

est requis comme fraiseur d’abord à la Manufacture Nationale de St Etienne 
(Loire) pendant deux mois et ensuite à la MAT (Manufacture d’Armes de 
Tulle) à partir du mois d’octobre 1943. Il est raflé à son domicile le matin 

du 9 juin 1944, déporté le lendemain, 10 juin et décèdera à 36 ans dans le 
convoi de la mort du 2 au 5 juillet 1944 entre Compiègne et Dachau. 

L’épouse de Marcel, sans nouvelles de lui, écrira à la Mairie de Tulle en 
octobre 1944 pour signaler sa disparition et le rechercher sans succès. Un 
camarade de St Etienne, raflé en même temps que lui à Tulle, déporté et 

rescapé des camps de la mort viendra annoncer en mai 1945 à l’épouse de 
Marcel le décès de celui-ci dans le convoi.  
Le nom de Marcel Gaud ne figure sur aucune plaque commémorative à Tulle. 

 
Voir les portraits de Marcel Gaud ci-dessous. 
 

 



 
Marcel Gaud, militaire. Il sera pendu à Tulle le  

9 juin 1944. 



 
Marcel Gaud et son épouse. 



 
Marcel Gaud, portrait. 
 
Texte rédigé par Patrick Teyssandier / Peuple et Culture /51 bis rue Louis Mie 
19000 Tulle, en mars 2005 sur la base des informations recueillies auprès de 
Roger GAUD ( 46 bis rue des Forges – 42100 St Etienne ),frère de Marcel Gaud. 


